
GAZETTE DES CAMPAGNES

de reproducteurs étrangers ce qui occasionne ordinairement de leurs troupeaux, leurs voisins mêmes, n'on pas fait de
sdé peser ev edontes 'ésultats sur l'èmélio- r p

ration néérlede aace'ntfrt-retein.Lssuccèsdes premiers pronvent ce que peu prodhire un
roe reodeur a la r, quelles Nue so!ijt ses'b1au tes élevageint lligent; en ëmä temp' qqig dé'Ÿiontent que
q~e at/_odIteuep'éndant un petit nombro'd'dnée contre ]'emploi-des type's amélioratAurs n 'aucunjefeúdniable s'il

le mauvais régime.. Les premiers produits du croisement sont n'est accompagné de bons soins et d'une alimentation plus
d'ordinaire assez 'eaux, 'piýmettnt b aiac6ùp ; ils ttien 'riche"et pfus abn'dante.
draient mêmc ce _qu'ils promettent s'ils etaient mieux-nour- Le sevrage bien dirigé contrib.ue puissamment epsrfection-
ris ; mais on ne leur accorde pas de nourriture et de soins ner-les races, il fait partie d'un bon sy.tAnp d'amélioration.
exocptid'ùéls ; ils ont' soumis au même traiteme'4t qe les "-Touf sevrage doit Ctre graduel, c'ést dire qt!aleu' nes
sujets uon améliorés, et arrivés ålPâge d'adulte ils de"sont animaux,' agn'éaux ou ates doivent êtrm òés insensie
guèie- préférables à ces derniefs. Quelquefois:mêmo 'leur blement à remia'ce.lk:iitVdg la mère par des"aliments
taille 'et leurs.formes sont plus défectueuses que chez les fouris par la cult~ur.e.
bestiau'x commins ; de sorte qlen itourn de toutes lesdé- Dans ce but:Ïaussiôt~5tque:les agneeux cOmmencent
penses faites pour l'achat d'animaux améliorateurs, on a ob- à manger aai telierpi qi~alientcolnme nousl.avons dit,
tenu que de très-minces succès. vers l'âge'de-trois'ãeinaines,-on alliò aulait des brebis quel-

Si le traitement et le régime ordinaire _des moutons>dom- que aliment plids substantiel. On leur donde,par exemple,
muns subissaient quelques trawifcrmations; sipir eiemple, unpeu d'orge 6u d'avoine,;ce dernier grain su'rtoat'leur'laît
pn nourrissait miieux les ré oifcéifrs mâles et fem6llä,9si beauceup. Onobtieùtassid'excellents effetsivcc lekféve-
l'on adoptait un meilleur système d'élevage,les choses se roles et les pois. La farib-e d'avoine 'mélangée avecun, peu
paiserdient bien. autrement. Sans dépenses, et presqueâà de.son-n'est pas.non plug à dédaigner. Enfin à tous,ées ali-
l'insu de l'éleveur lui-même, une alimentation judicieuse mrents on ajoutera de bon foin d6 prairie., .Oorecommande
améliore sûrement une i-ace. Par: celI même qu'un jeune de concasser-leî fèverolles -et les pois ou..de les faire ramol-
animal est mieux nourri, mieux élevé, il prend une taille lir dans l'eau bouillante avan't de les donner. aux agneaux.
plus forte et sa conformation s'améliore considérablement. Ces derniers ont, il est vrai- et malgré leur jeunei'àge, une

Dès la première générltion, le perfectionnement dû au très grande- puissance de-mastication mais i les grains
bon régime est visible'poàr l'observateur ; à la seconde il durs sont préparés d'avance, les igneazux éprouverontrnoins
augmente, et à la troisième ou à-la quatrième il est rémar- de difficulté à les consommer'et- 'en as simileront.lus com-
qilabl~'inTfp rd7 celu"iii n'est pas connaiseur. plétèm'ent Es'prin-cp~es~iTritifs.

En gén4ral,.en ne devrait jamais. avoir recours aux repro- A cet âge Qurtut.ton- doit éviter, de iïettrê les-gneaux
ducte'urs améliorateurs étrangers' à la race dans l'unique sur des pât'uraiges riches et frais ; car"ils y seraíÊnt'exposés
but d''ýmesiter 'l'à -aille des animaux communs. Le bon à des diarrhées très-persistantes et à des maladies inflamma-
régin:e ýuffit', il est.même le seul'moyen d'arriver au succs, toires très-dangereuses et.quelquefois ndft;eles.
tout autre moyen ne produirait qu'une amélioratidn myomen- Jusqu'à l'âge de deux mois, les agneaux.idniventsavoir
tanée et factice. Mais les reproducteurs étrangers pourront toute liberté de prendre .au.pis de leurs mresitout-le lait
avoir d'excellents effets dans le perfectionnement. 'des dont ils auront besoin et qu'elles pourront leur donner ; mais
moutons, sous le ripport de la conformation .et sous celui plus tard, leurs forces ont augmenté, ilssontdevenus plus
des qûýlité's de la laine - et encore le succès ne sera-t-il exigents et la lactation a,déjà diminué .dans. une forte pro-
complet qu'à la condition que la bonne alimentation vienne portion. I est devenu-alors absolumentuiéce'sairedeýoom-
aider le travail améliorateur du reproducteur étrange. mencer érieusement le,sevrage.su n 1- c. aim m

On sépare trop souvent ces deux moyèns de perfection- A cet-effet, on sépare -les'es
nement, tandis que le hon sens seul suffirait pour faire-com- conduit sur des piturages riches, succulents et parfitement
prendre que l'un ne peut aller sans autre. 1 assainis. Cette dernière condition est excessivement impor-

Lorsqu'on n'est pas.en état d'augienter. la quantité et la tante, néanmoins on n'y fait jamais attention et nous voyons
qualité des aliments, il vaut 'infiniment mieux'se contenter des éleveurs laisser paître leura agneaux et leurs.:bCtes
de la race commune et garder dans sa bourse l'argent qu'on adultes sur des terrains très-humides' avec:autant.d'insou-
destinait à l'achat des reproducteurs; car cette race com- ciance que s'il ne. devait en résulteri rien Ldedfacheur. Ce-
mune s'est formée sous:l'influence du régime actuel et elle pendant il est presque impossible qu'un troupeauipàture sur
seule peut réussir quelque peu.dans d'aussi mauvaises con- un terrain humide sans qu'un grand nombre .de ibotes ne
ditions.Les animaux améliorés sont mieux, conformes, pro- soient attaquées de la 'pourriture, maladie lente, Tnals incu-
duisct plus que les autres avec la mdme quantité de nour- rable et qui emporte claqoannée beaucoup -deLmoutons.
riture,,mais ils sont en même temps plus exigents et si leurs L'éleveur soigneux et connaisseur éloignera 'dono'ses mou-
exigences ne sont pas satisfaites, ils deviendront même infé- tons et surtout ses agne'aux de'tout.paturage humide.
rieurs aux bestiaux communs. Pendant quelque temps encore, on-mettra Ies petits avec

Ce,que nous avançons' ici, noua pouvons le prouver très leurs mères tous les:àoirs poti les'séparor de nouvean:là ma-
facileinent. Ce-n'est pas-d'aujoural'hui que les éleveurs ca- tin suivant, afin que le sevrage ne soit pas trop brug4ue.
nadiens ont commencé. l'amélioration des différentes espces Nous avouons que 'cette pratique,'exuellnt'e en eIlémùniie,
d'animauxidomestiques et pourtant quels en ont été' les é. ne laisse pas que d'O tre:très-emLbarrassarite piiisqultoàs les
sultats sur.le perfectionnement général de ces bestiaux ? - matins il faut procéder à un nouvo'triage.ais'cettè'peine

Les-dépendes effectuées dans ce but, ont été-immenses.. On obtient biéntôt sa récompense parJlWràpiditLé arec là'qtiélle led
a payé'des sommes folles pour.l'achat de reproducteurs agneaux grandissent et, le repos que les'brebis.entetentent.
étrangers ;j cependant nos- animaux sont tout au"ssidéfec- D'ailleurs -l'embarras ne dure paslongtemps,. huitjours
tueux qu'ils l'étaient ilZysa^ ttente an. -Nous voydns bien- do cette pratique' suffisent pour familiariser lesuns et les
d'excellents éleveurs 'dontles étables sont remplis de aplen- autres aven la séparation, après quoi on peut effectuer le se-
dides animaux mais l'amélioration n'est pas encore sortie vrage complet.


